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Chemins de pèlerinage
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Lagenda des chemins <
de pèlerinage

Arrivés en Terre sainte après un périple de plusieurs milliers de kilomè-
tres, les rares marcheurs s'étonnent de leur anonymat parmi la masse
des pèlerins venus en voyage organisé.
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La solitude du
pèlerin marcheur
DiI OMINIQUE A QUITTÉ la

Meuse en avril. À pied,
direction Jérusalem.

« Arrivée prévue sans garantie
fin octobre », annonce-t-il par
mail depuis la Turquie. Comme
lui, quelques Français marchent
jusqu'en Terre sainte. Tout au
long du chemin, les gens sont
hospitaliers : « L'accueil a été
formidable. Le marcheur est
pns en considération partout »,
témoigne Dominique, qui suscite
émerveillement et curiosité.
L'ambiance change en Israël : le
pèlerin à pied est éclipsé par le
pèlerin motorisé, venu en avion,
pour un circuit d'une semaine

Au retour de
Saint-Jacques
Compostelle 2000
organise, les 26
et 27 novembre,
une rencontre sur
« Le cheminement
après le chemin »,
au prieuré Saint-Benoît,
à Étiolles, près d'Évry
(Essonne) Un écrivain
marcheur et un moine
bénédictin y apporte-
ront leur témoignage
•» Rens 01 43 20 71 66

De1 Rome'
à Jérusalem
« Un pèlerin nous conte
son pèlerinage de
Rome à Jérusalem »
tel est le thème du café
jacquaire organisé le
14 novembre, de 18 heu-
res à 19 h 30, par l'Asso-
ciation provençale des
pèlerins vers Compos-
telle, à Marseille (Mai-
son de Saint-Jacques,
34 rue du Refuge)
•» Rens 0618 72 29 59

Récit
de pèlerinage
À 70 ans, Christian Hue
a entrepris à pied
le chemin de Com-
postelle au départ
de Samt-Omer
(Pas-de-Calais) Un péri-
ple long de 2 270 km
•» Un Picard sur le che-
min de Samt-Jacques-
de-Compostelle, Éd.
Velours, 376 p , 19,90 €.

GAËLE DE LA BROSSE

avec un tour-opérateur Le pèle-
rin marcheur est seul. Les pèle-
rins de voyages organisés sont
deux millions chaque année.
« On se sent un peu "extra-ter-
restre", reconnaît Jean-Claude,
arrivé à Jérusalem, en décem-
bre 2009. Les hospitaliers sont
plus habitués à recevoir les
pèlerins qui arrivent en avion. »
Et les locaux n'ouvrent pas leur
porte gratuitement
Même sentiment pour Karen, qui
a marché jusqu'en Terre sainte
en 2006 Elle se rappelle avoir eu
du mal à communiquer avec les
autres pèlerins « Eux commen-
çaient leur pèlerinage à Jérusa-
lem, moi je l'achevais. » Quant à
l'ambiance, « c'est un peu Disney-
land », a-t-elle retenu. Entre le
ballet des cars et les magasins
de souvenirs, les marcheurs se
sentent déstabilisés.
À Bethléem, l'économie repose
sur le pèlerinage. Le chef supé-
rieur de la basilique de la Nati-
vité, frère Stéphane,franciscam,
avoue « Ceux qui viennent en
avion génèrent des revenus,
c'est bien pour nous. Mais le
vrai pèlerin, c'est celui qui vient
à pied. »® MARIANNE RIGAUX
•» Grâce à notre diaporama
sonore, rencontrez frère Stépha-
ne, qui accueille les pèlerins en
Terre sainte sur www pèlerin info

Retrouvez
Gilles Donada,

chaque lundi à 9hi6 sur RCF,
pour sa chronique
En marche.


